
Echan. 
Les échanges Franco-Chinois. 

Le point de vue chinois.1 
 
Quelques repères à propos des relations Franco-Chinoises. 

1964 :  La France et la Chine établissent des relations diplomatiques, 
� Il n’y a pratiquement aucun visiteur français en Chine, 
� 4 missions culturelles ont lieu entre les deux pays, 
� Les échanges commerciaux se montent à 100 millions de dollars. 

1970 : 8 missions culturelles ont lieu entre les deux pays. 
1973 : Le Président Georges Pompidou est le premier Président français à se rendre en Chine. 
1975 :  Le Président Deng Xiaoping est le premier Président chinois à se rendre en France. 
1978 :  Les échanges commerciaux atteignent 420 millions de dollars. 
Plus récemment. 
1994 : Le Président Jiang Zemin se rend en France. 
1997 ; Le Président Jacques Chirac se rend en Chine, le Premier Ministre Zhu Rongji vient en France. 
1998 : Le Premier Ministre Lionel Jospin se rend en Chine. 

� Les échanges commerciaux atteignent 6 milliards de dollars. 
� 150 missions culturelles ont lieu entre les deux pays. 
� Les investissements directs français sont de 2,68 milliards de dollars ce qui représente seulement 

1% des IDE de la Chine et 2% des IDE français à l’étranger. 
� 140 000 Français se rendent en Chine et 300 000 Chinois se rendent en France. 

1999 : Le Président Jiang Zemin se rend en France. 
� 160 000 Français se rendent en Chine et 400 000 Chinois se rendent en France. 
� Le nombre d’étudiants chinois à l’étranger est de 4 000 en France, 8 000 en Grande Bretagne, de 

12000 en Allemagne et de 100 000 aux Etats Unis ; la France pourrait en accueillir environ cinq fois 
plus pour atteindre la même proportion que chez ces derniers. 

2003 – 2005 : les « Années croisées » de la Chine en France, puis de la France en Chine rencontrent un 
succès considérable dans les deux pays. 
 

Les convergences et les intérêts communs à la France et à la Chine. 

Les deux pays sont attachés à l’indépendance et à la pratique d’une politique étrangère indépendante. 
Les deux pays recherchent une évolution vers la multipolarité qui favorise paix, stabilité et développement et ils 
sont attachés au maintien d’une diversité du monde. 
Il existe des complémentarités entre la quatrième puissance mondiale et le pays qui s’est le plus développé 
ces vingt dernières années. 

 

La Chine souhaite l’élargissement de la coopération Franco-Chinoise. 

Selon la Chine, il conviendrait de multiplier les contacts humains afin d’approfondir la connaissance 
mutuelle. 
Nous sommes à l’ère de l’informatique et de l’information, mais pourquoi ne « vendre que les mauvaises 
nouvelles2 ?». Pour les autorités chinoises, la presse française prévoyait, il y a une dizaine d’années, ruine, 
division, guerre civile, rien de cela ne s’est produit. Au contraire, la Chine a connu au cours de cette décennie, 
la meilleure croissance de son histoire. Ces erreurs d’analyse n’ont pas été relevées ! 
Actuellement, il conviendrait, certes, de renforcer les échanges commerciaux, mais surtout les 
investissements directs qui, seuls, donnent des résultats durables. 
Il conviendrait également d’améliorer la compétitivité française en Chine, à l’image d’Alcatel qui équipe 
désormais, avec 40 millions de lignes téléphoniques, le tiers du marché chinois. La France devrait tenter de 
combler son retard dans des domaines où son savoir faire est reconnu : assainissement des eaux, 
transports, énergie, environnement… 
Potentiellement, les possibilités d’échanges sont énormes puisque la France compte 2,4 millions de PME 
et la Chine 10 millions. 
Pour dépasser les obstacles actuels, les efforts pourraient porter sur l’amélioration de la mise en relation des 
partenaires potentiels et sur la réduction du barrage de la langue et de la culture ; « la coopération 
Franco-Chinoise a aussi besoin d’hommes !». 

                                            
1  Sources : conférence de S.E. M. Wu Jianmin, Ambassadeur de Chine en France. Ecole Centrale de Lyon (2/1999) ; 
conférence du Ministre Zhao Qizheng, Directeur du Bureau de l’Information du Conseil des Affaires d’Etat. UNESCO Paris 
(9/1999) ; « La Chine en marche 1999 - 2000 » revue officielle de l’Ambassade de la RPC en France. 

Document Alain Caporossi. Amitiés Franco-Chinoises. Besançon. (10 / 2000). 

2  L’Ambassadeur de Chine en France s’exprimait ainsi, à l’Ecole Centrale de Lyon : « L’information et sa circulation sont 
maniées par l’homme. J’éprouve beaucoup de respect pour les journalistes, mais je ne les considère pas comme infaillibles. 
Je lis aussi les journaux et regarde la télévision en France : on n’y trouve, à propos de la Chine, que de mauvaises 
nouvelles. Interrogé à ce propos, un patron de presse m’a dit que « les mauvaises se vendent mieux ! ». C’est la 
coopération Franco-Chinoise qui fait les frais d’une telle presse. Les 2,68 milliards de dollars d’investissements français en 
Chine représentent …1% des investissements directs étrangers et 2% des investissements français à l’étranger ! ». 


